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Quelques coquelicots

L’hymne de la paix fredonne son air
tord les mouchoirs imbibés de sang
Le clairon pleure les cendres

Le vent ravale sa chanson et son instrument
Ses images, ses histoires bouleversent le dépit
dans l'indifférence qui m’avait envahie

Le ciel catapulte sa fievre sur mon front
Le soleil a son éveil se cogne contre les étoiles
Le vide d'une nuit blanche se cache sur ma toile

Mon fils, mon époux, mon pere tracent sur mon canevas
leurs croix, leurs cotes émiettées posées sur ma chair
écrasée sous le poids d'un régime militaire

Mille hommes crachés sur la piste vers ’armistice
Mille meres, mille veuves, mille enfants emprisonnés
pour quelques coquelicots étiolés

JHISEL



